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Je ne me figurais guère en venant échouer à Bouchain que je revenais au berceau de nos 

pères ! En effet l’abbé Bontemps, que dis-je ! le « Chanoine » Bontemps, qui s’occupe 

activement de refaire la généalogie des Duquesne a découvert que nos ancêtres habitaient cet 

illustre trou il y a quelques 200 ans ! Stéphane chargé par lui de faire à ce sujet des recherches 

dans les archives locales a trouvé vers 1710 un Yves-François-Joseph Duquesne (qui en ce 

temps là était en procès avec, justement, Jacques Dupont). Cet Yves Duquesne était gd fermier 

de Boucheneuil ; un autre Nicolas Duquesne à la même époque cordonnier à Bouchain. 

Adrien Bontemps, avisé, répond : « Il y avait autrefois des fermiers à Boucheneuil, mais 

il n’y avait qu’un seul grand fermier de Boucheneuil, celui de l’abbaye, c’est Yves-François-

Joseph Duquesne notre ancêtre !... 

Quant à Nicolas Duquesne, cordonnier, il est peu probable qu’il soit de la même famille 

… cependant tout est possible. Réjouissons-nous, nous avons toujours été chics !  

La fiancée de Louis Dupont, Juliette Lanvin, de Fressain, fait partie d’une nombreuse 

famille, de gros cultivateurs. C’est une bonne grosse fille très aimable, rieuse, enjouée et très 

dégourdie. Famille très sérieuse et profondément religieuse. Louis a cent fois raison puisqu’il 

veut cultiver, de choisir une femme comme cela. Elle sait ce que c’est qu’une grosse ferme 

marchant bien et est habituée à voir ses parents s’en occuper. Ils vivent très largement mais 

savent très bien tout ce qui se passe chez eux. Madame Lanvin s’occupe personnellement de 

son poulailler. Elle était très fière l’été dernier de me montrer son armée de poulets, plus de 

300, très fière aussi de dire qu’elle fait son beurre elle-même. Elle est persuadée qu’une ferme 

aussi considérable et bien dirigée soit elle par le fermier, ne peut vraiment bien marcher que si 

la fermière sait à l’occasion mettre la main à la pâte. 

Ne croyez pas pour cela que ce soit une « bonne femme », non, sans être peut-être à la 

hauteur de Gabrielle1, c’est véritablement une « Dame » qui ne manque aucunement de 

distinction. Monsieur Lanvin, vrai type de gentilhomme campagnard est maire de Fressain. Ils 

sont très aimés dans le pays où ils font beaucoup de bien. 

Tous nous nous unissons pour vous envoyer à la ronde amitiés et baisers. 

      Henriette 

Reçu le 18 janvier 1910         

Expédié le même jour 

 
1 Louis, fils aîné de l’oncle Louis et de Gabrielle Marie Joséphine de Bailliencourt dit Courcol. Sachant lire 
l'avenir du passé, je puis déjà annoncer que ce pauvre Louis, va mourir à 31 ans emporté par la boucherie en 
1916 et sa bonne « grosse » épouse, qui aura eu le temps de lui donner 3 filles, vivra jusqu'à 82 ans... 
 


